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Ce qui fait la beauté de l’Université d’Essex, n’est-ce pas sa diversité culturelle ? Tous les 

étudiants du DD pourront vous affirmer une chose : l’Université d’Essex est reconnue pour 

son ouverture à l’Europe et à l’international. Elle accueille des étudiants venant des quatre 

coins du monde, tout en permettant le respect et la valorisation de la culture de chacun. 

Comme nous le rappelle THE (Times Higher Education), les étudiants viennent de 140 pays 

différents et un tiers d’entre eux ne viennent pas du Royaume-Uni. Cette diversité culturelle 

se manifeste à travers tout le campus : des societies représentant la culture de pays 

spécifiques, en passant par ISA (l’International Students Association) ou encore l’annuelle 

International Week. Bref, à Essex, il n’y a pas besoin de venir du Royaume-Uni pour se sentir 

chez soi. Cependant, malgré cette ouverture à l’international, l’accès à l’Université en 

Angleterre reste limité pour certaines personnes, notamment celles ayant le statut de réfugié 

ou les demandeurs d’asile.  

L’accès à l’Université des personnes 

ayant le statut de réfugié et des 

demandeurs d’asile 

En effet, avec très peu de protection ou 

soutien de l’Etat, les demandeurs d’asile sont 

des personnes très vulnérables devant vivre 

avec £37 par semaine, seule somme qui leur 

ait versée à titre d’aide. Autant dire qu’entre 

les frais de logement, de nourriture et de la 

vie de tous les jours, pas de place pour les 

frais d’éducation.   

C’est face à cette problématique et afin 

d’intégrer encore plus de diversité à Essex 

que les associations à but caritatif de 

l’Université se sont réunies en début d’année 

pour réfléchir à l’intégration des réfugiés et 

demandeurs d’asile dans la vie étudiante et 

l’éducation. Dans la salle commune des 

Human Rights et sous la direction de Carlos 

Gigoux Gramegna (Professeur et Deputy 

Director au centre pour migration de 

l’Université), STAR, VTeam Refugee 

Teaching Programme, Human Rights Society  

 

 

et Amnesty International ont commencé à 

bâtir leur projet : transformer Essex en une 

University of Sanctuary. 

La parade des drapeaux à Essex, durant 

l’International Week 
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Le projet des Associations    

Qu’est-ce donc qu’une University of  

Sanctuary ?  

C’est un statut qui est reconnu dans plus d’une 

quarantaine d’universités au Royaume-Uni. Il 

est obtenu lorsque les universités font des 

efforts afin d’intégrer les réfugiés et les 

demandeurs d’asile dans la structure 

universitaire. Il existe plusieurs critères à 

remplir afin d’atteindre ce statut, mais le plus 

important reste l’instauration de bourses. 

Les associations ont repris le modèle de 2017 

où une initiative avait été lancée et réussie 

pour obtenir trois bourses à des réfugiés 

vivant à Colchester.  

Cette fois, le projet de l’année 2019 est 

d’obtenir de l’Université des bourses de façon 

régulière et permanente, ainsi qu’ouvrir 

l’accès de ces bourses aux demandeurs d’asile, 

administrativement considérés comme des 

étudiants internationaux, devant donc payer 

les mêmes frais d’inscription que ces derniers 

(£16 000 environ). 

La mise en œuvre du projet : lettre 

ouverte et collecte de signatures  

Après la rédaction d’une lettre ouverte afin 

d’expliquer la démarche créée cette fois-ci 

pour les demandeurs d’asile, et le résultat 

voulu, les étudiants partent maintenant à la 

chasse aux signatures.  

La nuit des feux d’artifice, le 5 novembre 2019, 

a marqué le début de la collecte. Les étudiants 

semblent très emballés par l’idée puisque 300 

signatures ont déjà été récoltées. Le premier 

palier que les associations s’étaient donné 

était celui de mille signatures. 

Un peu plus d’un mois après le 

lancement du projet, on en est 

où ?    

Seulement deux semaines après 

l’ouverture de la pétition, les étudiants 

ont obtenu une réunion avec la Deputy 

Chancellor, et quelle a été leur agréable 

surprise lorsqu’elle celle-ci a assuré que 

l’Université était partante et avait déjà 

commencé les démarches ! Elle a alors 

affirmé aux étudiants vouloir mettre en 

place le projet le plus rapidement 

possible et ouvrir les bourses dès la 

prochaine année académique 

2020/2021.  Ces bourses permettraient 

à des demandeurs d’asile d’étudier un 

Master de leur choix,  étant des bourses 

postgraduate. Elles couvriraient aussi 

les frais de vie quotidienne, comme le 

paiement des frais de logements par 

exemple.  

Une semaine plus tard, le blog de 

l’Université a publié le communiqué 

annonçant l’inscription de l’Université 

au statut de Univeristy of Sanctuary et 

la première réunion officielle du projet a 

commencé, réunissant toutes les 

personnes capables d’apporter de l’aide 

à l’obtention du statut.    
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Le chemin reste encore long, puisque 

les bourses doivent être déjà être en 

place afin de pouvoir obtenir le statut 

tant attendu. Les étudiants impliqués 

seront certainement des alumnis 

lorsque leur projet deviendra réalité, 

mais tous sont heureux de faire partie 

de ce beau projet. 

Rédigé par Chloé Gagnaire, étudiante de 

deuxième année 


